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    PAYS : BOLIVIE, EQUATEUR, GUYANA, PEROU 

 

 
 
 
 
  
    Évaluateur(s) : Tero / Salva Terra  
    Date de l’évaluation : novembre 2025, évaluation mi-parcours  

 

 

DONNÉES CLÉS DE L’APPUI FFEM 
 

Montant du financement FFEM : 2,5M € 

Date d’octroi du projet : 20 juin 2023  

Durée : 2023 - 2027  

Nom du projet : Nos Futures Forêts : Réserves Vitales en 

Amazonie 

Numéro de projet : CZZ3431 

 

Contexte  
Les réserves vitales correspondent à des écosystèmes 
concentrant des stocks de carbone irrécupérable et une 
biodiversité exceptionnelle, dont la préservation est indispensable 
pour atteindre les objectifs climatiques et de conservation. 
L’Amazonie abrite à elle seule 23 % du carbone irrécupérable 
mondial ainsi que plus de 350 peuples autochtones. Elle fait face 
à des pressions croissantes liées à la déforestation, au 
changement d’usage des terres et au changement climatique. La 
préservation des territoires à haut couvert forestier et faible 
déforestation (HFLD), essentiels pour la biodiversité les 
populations dont la survie en dépend et l’atténuation du 
changement climatique, reste insuffisamment financée. Dans ce 
contexte, le projet vise à expérimenter des mécanismes de 
financement innovants conciliant protection des écosystèmes et 
soutien aux peuples autochtones et communautés locales. 
 

Intervenants et mode opératoire  
Le projet est porté par Conservation International (CI), qui assure 
la coordination régionale via une unité de gestion dédiée. La mise 
en œuvre mobilise ses bureaux nationaux, les administrations 
publiques, les organisations de peuples autochtones, des ONG 

et instituts locaux, avec un pilotage stratégique assuré par un 
comité réunissant notamment le FFEM, le Ministère de 
l’Economie et des Finances (MEF) et l’AFD. 

 

OBJECTIFS 

Contribuer à la préservation de la forêt amazonienne et à 
l’amélioration du bien-être des populations par la création, la 
protection, la gestion et le financement durables d’une nouvelle 
génération de zones protégées (« réserves vitales »), en 
cohérence avec la stratégie régionale de Conservation 
International. 

Objectifs spécifiques : 
Il s’agit de (i) créer les conditions scientifiques, politiques, 
financières et institutionnelles favorables à la gestion durable des 
réserves vitales, puis (ii) concevoir, protéger et gérer quatre sites 
pilotes en Bolivie, Équateur, Guyana et Pérou, en renforçant leur 
gouvernance, leur financement pérenne et les moyens de 
subsistance des peuples autochtones et communautés locales. 
 

INNOVATION TESTÉE 

Le projet teste des mécanismes de financement pérennes pour 
les réserves vitales HFLD, exclues des marchés carbone faute 
d’additionalité. Un laboratoire d’innovations financières identifie, 
conçoit, accompagne et finance leur amorçage afin d’évaluer leur 
faisabilité, leur reproductibilité et leur potentiel de déploiement à 
plus grande échelle.
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RÉSULTATS DE L’EVALUATION 

 
Pertinence  

Le projet présente une bonne pertinence au regard des besoins 
des territoires et de son approche partenariale. Malgré le risque 
que le renforcement de la protection des réserves vitales 
restreigne certaines pratiques traditionnelles, l’évaluation met en 
évidence une forte implication des peuples autochtones dans la 
conception et la mise en œuvre. Conservation International 
entretient des partenariats solides avec leurs fédérations 
représentatives en Équateur, au Pérou et en Bolivie, favorisant une 
relation de confiance, l’appropriation des interventions et leur 
adaptation aux réalités locales. 

Cohérence  

Le projet s’inscrit dans une stratégie plus large de la coopération 
française en Amazonie, bénéficiant d’investissements 
complémentaires du MEF et du FFEM. Si cette cohérence 
stratégique est avérée, l’évaluation relève une coordination 
opérationnelle encore limitée avec plusieurs projets de l’AFD dans 
la région. Cela réduit fortement les possibilités de synergies, à 
l’exception de quelques collaborations locales. 

Efficacité  
Le projet a renforcé la gouvernance, les capacités techniques et 
financières des organisations autochtones, tout en faisant 
progresser la conception de mécanismes de financement 
innovants. Il a également mobilisé d'importants cofinancements. 
Toutefois, les résultats demeurent inégaux : certaines filières 
économiques soutenues restent peu adaptées aux réalités locales 
et plusieurs mécanismes financiers ne couvrent encore qu’une 
partie des territoires ciblés. 

Efficience  
Le projet bénéficie d’un fort effet de levier financier grâce aux 
capacités de mobilisation de Conservation International, malgré 
des synergies encore limitées avec les projets de l’AFD. 

 

Impact  

Le projet contribue à renforcer la gouvernance territoriale et la 
concertation entre autorités locales et organisations autochtones, 
favorisant l’adoption de stratégies de conservation, comme le 
corridor de connectivité Palora-Pastaza en Équateur. En revanche, 
son effet de levier sur les financements complémentaires et son 
influence sur les politiques publiques nationales restent, à ce 
stade, encore limités. 

Viabilité/durabilité  

La durabilité du projet repose sur le renforcement des capacités 
des organisations autochtones, l’ancrage des partenariats avec les 
autorités locales et le développement de mécanismes de 
financement pérennes. Toutefois, leur couverture demeure 
partielle et leur capacité à garantir le financement de l’ensemble 
des territoires reste incertaine. Par ailleurs, si Conservation 
International mène un plaidoyer actif au niveau international, 
l’évaluation souligne la nécessité de renforcer son influence sur les 
politiques publiques et les mécanismes nationaux de financement 
afin de sécuriser les acquis du projet à long terme. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Citer au choix : 

Le projet expérimente des mécanismes 
de financement innovants pour protéger 
4,7 millions d'hectares de réserves 
vitales, dont les faibles taux de 
déforestation les excluent des marchés 
carbone classiques. 

 

 

ENSEIGNEMENTS  

& RECOMMANDATIONS  
 

Malgré des résultats encourageants en matière de 
gouvernance, de mobilisation des acteurs et d’innovation 
financière, l’évaluation met en évidence plusieurs leviers 

d’amélioration. 

 

- Renforcer la coordination avec les projets du groupe 
AFD pour développer des synergies ; 

- Consolider, diversifier et combiner les mécanismes de 
financement pour couvrir l'ensemble des territoires 
(fonds fiduciaires, paiements pour services 
environnementaux, financements privés et le mécanisme 
NOD) ; 

- Améliorer le suivi-évaluation et le reporting grâce à un 
système de suivi spatialisé partagé ; 

- Renforcer l'ancrage territorial, en soutenant davantage 
les filières économiques locales existantes au bénéfice 
des communautés ; 

- Prévoir une évaluation de terrain approfondie afin de 
mieux documenter les effets du projet et les bonnes 
pratiques. 

 

VALEUR AJOUTÉE DU FFEM 
  

Le FFEM a joué un rôle de catalyseur en soutenant 
l’expérimentation de solutions de financement adaptées 
aux réserves vitales, le renforcement des capacités des 
acteurs locaux et l’émergence de mécanismes pilotes 
innovants, dont le dispositif NOD1 au Guyana apparaît 
comme l’initiative la plus prometteuse. 

Retrouvez les détails 
de la fiche projet en 
flashant le QR Code 1 « Nature as an Opportunity for Development » 


